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FRANÇOISE CHOAY
Victor Hugo
avec Claude Lévi-Strauss

Aux avant-postes de l’anthropologie et de la linguistique actuelles


Victor Hugo aux avant-postes de l’anthropologie et de la linguistique actuelles
Les conséquences du processus planétaire qui tend aujourd’hui à réduire la diversité des cultures humaines à un dénominateur commun ont été, dès 1952, analysées et dénoncées par Claude Lévi-Strauss dans un article devenu célèbre. Stigmatisant la politique mondialiste de l’Unesco, l’anthropologue affirmait sans ambages qu’« il n’y a pas, il ne peut y avoir une civilisation mondiale au sens absolu que l’on donne souvent à ce terme, puisque la civilisation implique la coexistence de cultures offrant entre elles le maximum de diversité, et consiste même en cette coexistence […]. C’est le fait de la diversité qui doit être sauvé, non le contenu historique que chaque époque lui a donné et qu’aucune ne saurait perpétuer au-delà d’elle-même ».
Deux termes concurrents servent désormais à désigner le processus théorisé par Lévi-Strauss. En France et dans les pays francophones, la langue parlée et les médias utilisent le seul terme de « mondialisation ». Partout ailleurs règne le vocable globalization, forgé en 1962 par le Canadien Marshall McLuhan, à partir d’une métaphore, celle du « village global ». En effet, dans son livre The Gutenberg Galaxy, publié par les Presses de l’Université de Toronto en 1969 et traduit dans le monde entier, McLuhan développe la thèse selon laquelle les progrès de la technique (technology) ont, à l’issue de la révolution informatique, définitivement aboli la spécificité des différentes cultures, en particulier quant à leur insertion dans l’espace : qu’il s’agisse des habitants ou des praticiens relevant, selon la terminologie consacrée par la culture occidentale, de l’architecture, de l’urbanisme ou de la communication (spatiale comme verbale).
La symbolisation du progrès technique par le nom de Gutenberg, inventeur de l’imprimerie, pourrait laisser croire que McLuhan a emprunté cette référence à la célèbre formule hugolienne de Notre-Dame de Paris : « Ceci [le livre imprimé] tuera cela [l’architecture]. » Or, le nom de Victor Hugo n’apparaît pas une seule fois dans The Gutenberg Galaxy. Quel lien peut donc unir notre poète national au chantre inconditionnel de la révolution informatique ?
La question invite le lecteur à revisiter le roman de Victor Hugo, Notre-Dame de Paris-1482, première édition en 1831, complétée en 1832 par une seconde édition dite « définitive ».
Telle est l’origine du présent essai. Et c’est ainsi qu’à ma propre surprise, dans l’ombre prolifique du poète, romancier, auteur dramatique, homme politique ou encore dessinateur compulsif, aux multiples registres, parfois précurseur du surréalisme, j’ai découvert le Hugo d’avant son exil volontaire de 1851 : le savant rigoureux et engagé, dont les analyses anticipent les travaux de l’anthropologie et de la linguistique postérieurs à la Seconde Guerre mondiale.
Mais tout au long de cette exploration laborieuse, j’ai pris garde à ne jamais oublier le mot célèbre d’André Gide. À la question « Quel est le plus grand poète français ? », il avait répondu sans hésiter : « Victor Hugo, hélas. » Gide entendait ainsi marquer que, parmi les vers pléthoriques et bien souvent lassants de Hugo, le lecteur découvre des joyaux inégalés dans la langue française.
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